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Compte du Vélifera 
BE81 0680 6730 8024 

	



	 3	

 
 
 

 
 
 
Agenda  ............................................................... Page  3 
Edito  ................................................................... Page  4 
Disponible via le club  .......................................... Page  6 
Chromaphyosemion bivittatum Funge  ................ Page  7 
Geosesarma sp. - Crabe vampire  ...................... Page  14 
Feuillet interclubs  ............................................... Page  17 

 
Nos prochaines activités 

 

Vous serez régulièrement informés, via ce bulletin et notre site, du programme 
des conférences et autres activités de ces prochains mois. 

 
 

Vendredi 6 mai à 20h 

Conférence : “Mes débuts dans le récifal” 
par Pierre Cowez 

 
Vendredi 20 mai à 20h30 

Soirée de contacts et échanges 
 

Vendredi 10 juin à 20h (à confirmer) 

Assemblée Générale Statutaire 
 
 
 
 
 
 

 

Sommaire 
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Chers membres et amis du Véliféra, 
 
Je ne dois pas être le seul à éprouver – malgré la guerre en Ukraine – un 
sentiment de légèreté. 
Notre compagnon fidèle autant que crampon, le coronavirus, semble déterminé à 
nous laisser un peu de liberté, alors jouissons de ce retour à une vie plus 
normale. 
 
Les aubépines fleurissent, le muguet distille son parfum subtil au jardin, ou chez 
les fleuristes. Le printemps est bien là et les activités du Vélifera ont repris leur 
cours normal. 
 
Dans l’immédiat, Pierre Cowez va enfin pouvoir vous parler de son expérience en 
aquarium récifal, aussi je vous invite à le retrouver ce vendredi  6 mai  à 20h00 au 
local. 
 
Nos pensionnaires comptent dorénavant quelques Danio margaritatus alias 
Microrasbora galaxy, ou danio perlé céleste. Ils sont beaux, ils sont normalement 
assez féconds, aussi nous espérons pouvoir, comme c’est déjà le cas pour 
d’autres espèces, vous en proposer bientôt pour peupler vos petits aquariums. 
Cerise sur le gâteau, nous sommes en passe de réussir la reproduction de nos 
magnifiques Discus ; gageons que cela fera l’objet d’un bel article dans un de nos 
prochains bulletins d’informations … 
 
Enfin, nos deux racks attendent toujours au fond de la réserve les bras qui vont 
les rénover et les cerveaux qui vont penser leur emplacement futur dans notre 
local. Nous vous en reparlerons aussi bientôt. 
 
            Luc 

 
 

Cotisation annuelle 
 
La cotisation 2022, avec possibilité de recevoir au domicile la revue Aquafauna, 
s’élève à 28€ pour les plus de 25 ans et à 15€ pour les moins de 25 ans au 
1/1/2022. 
Une réduction de 10 € est accordée aux autres membres d’un même foyer, si un 
seul abonnement Aquafauna est demandé, ainsi qu’aux membres abonnés par 
ailleurs à Aquafauna. 
 

Compte du Vélifera : IBAN : BE81 0680 6730 8024 

Edito 



	 5	

 
Le Vélifera sur le Web 

 
 
Notre site et notre page Facebook 
 
Notre site internet http://www.velifera.be, reprend un tas d’informations sur le club 
et ses activités. 
Consultez aussi notre page Facebook : vous y trouverez d’autres infos, 
discussions, etc. 
 

https://www.facebook.com/groups/velifera/ 
 
 
ClubVelifera sur YouTube 
 
Nous avons rassemblé sur YouTube, sous la chaîne ‘ClubVelifera’, des petites 
vidéos réalisées au sein du club, dans notre local ou au domicile. 
La plupart ont trait au milieu aquatique… 
C’est sans prétention, simplement pour vous distraire un peu. 
Vous pouvez accéder à cette chaîne de vidéos par l’url : 
https://www.youtube.com/user/ClubVelifera/videos?view=0&sort=dd&shelf_id=1 
Il est possible de visionner sélectivement ou le tout en séquence en cliquant sur 
‘TOUT REGARDER’ (+/- 30 min au total).  
 
 
Recueil des articles publiés en 2020 et 2021 dans nos bulletins 
mensuels 
 
Voir : https://fr.calameo.com/books/0068916535025e078ea53 

Notez la présence des icones de commandes de plein écran  , et de table des 

matières  ; cette dernière vous permettant d’accéder directement à un article 
choisi 
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Plusieurs membres ont souhaité voir figurer dans ce bulletin des listes 
mentionnant les animaux et la nourriture vivante disponibles au local ou après de 
ses membres. 
Si vous avez des reproductions excédentaires (poissons, crustacés, coraux,…), 
ou des souches de nourritures vivantes à céder, faites-le nous savoir et tenez 
ensuite à jour les informations transmises. 
Nous vous rappelons qu’avant d’acquérir un animal, il convient de pouvoir lui 
assurer les conditions de maintenance qui lui sont nécessaires. 
 
Les candidats acquéreurs seront mis en rapport par nos soins avec les 
dépositaires des annpnces. 
 

Animaux 
 

Au local 
 - Tanichthys albonubes (voilés) 
 - Notropis Chrosomus 
 - Paracyprichromis nigripinnis 
 - Ancistrus L144 
 - Microrasbora galaxy (Danio margaritatus) 
 - Blacks Mollys 
 - Divers Xiphos 
 - Divers Guppys Endler 
  

Chez des membres 
 - Cyprichromis leptosoma Mpulungu 
 - Boutures de coraux durs (sur réservation, en fonction du stock) 
 - Boutures de coraux mous (sur réservation, en fonction du stock) 
 

Nourriture vivante 
 

Au local 
 - Cystes d’Artémias (en dépannage d’urgence) 
  

Chez des membres 
 - Microvers ordinaires 
 - Microvers de bananes (plus petits) 
 - Anchytrées 
 
 

  

Disponible via le club 
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Chromaphyosemion bivittatum Funge 

 
J'ai écrit ce petit article à la demande de Denis Behen du club SAW (Société 
Aquariophile Wallonne). Il maintient comme moi Chromaphyosemion bivittatum 
Funge, et il a vu mes photos de Chromaphyosemion sp. Kompina. Mon seul but 
est de vous pousser à essayer de maintenir l'une ou l'autre espèce de 
Chromaphyosemion. Quand ce sera le cas, je vous conseille de demander au 
club d'inviter Olivier Legros, le grand spécialiste de ces killies. J'ai assisté à sa 
conférence à Angleur. C'était très intéressant et les photos qui l'illustraient étaient 
magnifiques. 
J'ai maintenu et élevé beaucoup de poissons dans ma longue carrière 
d'aquariophile : Melanotaenia, Corydoras, cichlides américains et cichlides du Lac 
Victoria, Synodontis, Bettas splendens et autres. J'ai été affilié à l'AKFB il y a 
long-temps, mais j'avais peu en commun avec le président de l'époque. Surtout, 
j'avais toujours envie de faire autrement que les autres. Par exemple, j'aimais 
maintenir les killies en grands groupes. 
Les killies sont des cyprinodontidés ovipares, cousins des guppies, platies, Veli-
fera. Ces derniers sont souvent appelés vivipares, mais en fait, ils sont 
ovovivipares. L’œuf se développe à l’intérieur de la femelle et l’éclosion a lieu peu 
de temps avant l’éjection du petit poisson. Les killies quant à eux pondent des 
œufs. 
Le nom générique "killies" vient du néerlandais et afrikaans "kil", qui signifie 
"frais". Ils vivent notamment en Afrique et en Amérique du sud dans des petits 
cours d'eau où l'eau est fraîche (pour ces pays). Le nom n'a donc rien à voir avec 
l'anglais "kill" = "tuer". 
Une chose que beaucoup de ces petits cyprinodontidés ovipares ont en commun 
est de vivre dans des points d'eau qui peuvent se réduire ou même s'assécher. 
Leurs œufs ont la faculté de survivre pour autant qu'ils restent humides. 

Chromaphyosemion bivittatum Funge 
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Point de pêche Chromaphyosemion alpha et Aphyosemion australe  

photo O. Legros. 
 

Leur enveloppe est assez dure et leur permet de résister. 
Pour certains, cette sécheresse ne peut pas être longue. C’est le cas des 
Aphyosemion et du sous-genre Chromaphyosemion. 
Pour d'autres, qui se sont adaptés à des conditions plus extrêmes, elle peut et 
même doit durer des mois. Les géniteurs meurent et leurs œufs, préservés dans 
la boue à peine humide, naissent comme par miracle à la saison des pluies. Ces 
poissons sont appelés annuels, car ils ne résistent pas à la saison sèche. 
L'exemple type est Nothobranchius. Il y en a une grande variété. Ces killies sont 
très différents des Chromaphyosemion. Ils enfoncent leurs œufs dans la boue, 
alors que les Aphyosemion et Chromaphyosémion collent leurs œufs dans les 
plantes. 
 

 

 
 
 
Photo de Nothobranchius rachovii. 
 

 
Les autres, dont les œufs ne doivent pas obligatoirement sécher, survivent sou-
vent plus d'un an, et sont appelés non-annuels. 
 

 

 
 
 
Photo de Aphyosemion striatum 
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C'est le cas des Aphyosemion et de leur sous-genre, les Chromaphyosemion. 
Entre les deux, il y a les semi-annuels, qui comme le nom l'indique, ne meurent 
pas nécessairement à la saison sèche. Leurs œufs peuvent éclore sans être 
séchés, mais peuvent aussi l'être. C'est le cas des Fundulopanchax, dont il existe 
beaucoup d'espèces. 
Il fut un temps où beaucoup de killies étaient appelés «Aphyosemion». Puis, on a 
par exemple distingué les Fundulopanchax (comme le gardneri). 
On a aussi créé le sous-genre Chromaphyosemion. Aphyosemion signifie 
«sardine» et Chroma renvoie aux belles couleurs de ces poissons. 
Les chromaphyosemion ont en commun les caractéristiques suivantes : 
La nageoire dorsale se trouve en face de l’anale, ou est reculée d’un ou deux 
rayons. 
La dorsale, l’anale et la caudale sont terminées par des rayons hypertrophiés 
  

 

 
 
 
 
Prolongement des nageoires 

 

La dorsale est triangulaire et la caudale a deux lobes. 
Il y a deux ou trois rangées d’écailles dorées ou cuivrées sur le dos. 
Il n’y a pas de points rouges ou de lignes rouges sur les flancs comme ceux que 
l’on trouve chez les autres Aphyosemion. 
Une marque noire ou rouge foncé est visible derrière l’œil. 
  

 

 
 
 
 
Marque noire bien visible 

Cette marque est moins visible chez les autres Aphyosemion. 
Pour ce qui est de l’origine géographique, je vous renvoie à la carte proposée par 
Olivier Legros, qui vous explicitera tout ça en faisant son exposé. 
L’espèce dont je parle en priorité, Chromaphyosemion sp. Kompina vient de 
régions volcaniques au Cameroun. Il a d’abord été considéré comme une 
localisation de Chr. Volcanum, mais il en diffère suffisamment pour qu’on l’appelle 
Chr.sp.Kompina aff. volcanum. 
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Quant aux caractéristiques de l’eau qui convient aux Chromaphyosemion, il faut 
en général de l’eau très douce, de neutre à acide sans excès, et une température 
de 22 ou 23 degrés, parfois un peu plus. J’utilise l’eau de pluie de Bruxelles, de 
préférence récoltée lors d’orages ou quand il pleut fort. Je me méfie de l’eau qui a 
stagné en citerne. 
Sur les photos, on voit souvent les Chromaphyosemion avec les nageoires 
érigées, et il faut dire que ces photos sont splendides. 
  

 

 
 
 
 
Joutes entre mâles 

Mais à la vérité, ce ne sont que des moments de joutes entre mâles. 
Les Chromaphyosemion se déplacent souvent de manière brusque, avec les 
nageoires près du corps. Même alors, ils sont très beaux. 
Lors des joutes, les mâles s’arrêtent brusquement et tendent leurs nageoires. 
L’accouplement a lieu dans les plantes. Les killiphiles les remplacent souvent par 
des mops. Ce sont des touffes de laine qui facilitent grandement la récolte des 
œufs. Pour les confectionner : on prend une plaque de carton de 20 à 25 cm de 
long. On enroule la laine autour de ce carton. D’un côté, on fait un ou des nœuds 
et on coupe de l’autre côté. On peut mettre un bouchon de Liège ou un petit mor-
ceau de frigolite au sommet si on veut que le mop flotte. Certaines espèces 
pondent près de la surface de l’eau, et d’autres plus au fond. La laine doit être 
synthétique pour ne pas pourrir dans l’eau. Quand elle est noire, on y retrouve 
plus facilement les œufs, mais je pense que c’est aussi le cas pour les poissons, 
qui risquent de les manger. J’aime bien utiliser de la laine fine, qui en tout cas a le 
mérite de plus ressembler à de véritables plantes. 
  

 
Un mop « traditionnel » fait de laine à gros brin noire et à côté un mop de laine fine 
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La reproduction se passe de la 
façon suivante : les mâles entraînent 
les femelles dans les plantes ou ce 
qui les remplace. Ils se placent 
contre la femelle, le corps arqué et 
vibrent quelque secondes à leur 
côté avant de leur donner un petit 
coup dans les flancs. 
Les œufs sont éjectés par la femelle 
et collent au substrat. 
Les œufs de killies non-annuels sont 
adhésifs et on peut les prendre 
délicatement entre les doigts.  
Je les mets en général dans de petits récipients contenant une faible profondeur 
d’eau, car ils sont mieux oxygénés près de la surface. Il se peut qu’après 
quelques jours, on voie que certains œufs ont moisi. Il faut les enlever au plus vite 
avec une pipette. Ces œufs ont peut-être été mal fécondés. Mais il est aussi pos-
sible que l’eau de l’aquarium contienne des moisissures (saprolegna). Quand 
c’est nécessaire, j’utilise de l’eau en bouteille (les marques recommandées pour 
les biberons). Je change aussi cette eau régulièrement, en versant ou en utilisant 
une grosse pipette (sur internet, chercher « turkey baster »). 
  
Les œufs des Chromaphyosemion éclosent plus ou moins deux semaines après 
la ponte (selon la température). Les alevins mangent assez vite des nauplies 
d’artemia, mais au début, je donne souvent aussi des anguillules de vinaigre. La 
croissance est assez lente (quelque mois pour pouvoir déterminer les sexes, et un 
peu plus pour qu’ils atteignent la taille adulte). Les Nothobranchius (annuels très 
différents des Chromaphyosemion), par comparaison, évoluent beaucoup plus 
vite (un mois ou deux). 
On peut aussi placer les œufs sur un lit de tourbe ou de fibre de coco bien 
mouillée. Ceux qui envoient les œufs par la poste les mélangent à un substrat un 
peu moins mouillé. Les œufs peuvent alors éclore un mois plus tard. 
C’est au sein des clubs qu’on a le plus de chances de trouver des couples 
d’adultes ou des œufs. Il est impératif d’avoir le nom précis et le lieu de pêche. 
Ce n’est qu’à cette condition qu’on peut propager la souche. 
Pour obtenir des œufs, on peut aussi recourir à aquabid.com. Il faut vérifier les 
avis avant de commander. Ceux qui ont des œufs de toutes les espèces sont 
suspects à mes yeux. Sur aquabid.com, il y a beaucoup d’éleveurs sérieux. Par 
contre, je recommande de ne pas utiliser ebay ou les sites chinois. 
Il faut évidemment éviter les hybridations, et la première chose à faire est d’éviter 
de mettre dans des aquariums contigus des souches qui se ressemblent. En effet, 
ces poissons sont d’excellents sauteurs. Il faut s’assurer que le bac est bien 
couvert, et ne découvrir qu’un coin quand on nourrit. 
Les Chromaphyosemion préfèrent les proies vivantes. C’est certainement le cas 
quand ils sont petits : paramécies, anguillules de vinaigre, artemia fraîchement 
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écloses, larves de moustiques. J’ai la chance de ne pas être piqué et j’en élève 
donc à l’intérieur. Les vers de vase sont très appréciés, et les adultes les 
acceptent aussi en surgelé. Les granulés pour cichlides américains et discus (plus 
de 50% de protéines) peuvent convenir, mais il faut les y habituer. J’utilise aussi 
du jaune d’œuf cuit dur, mais avec parcimonie, et en étant très prudent (je 
siphonne les restes.) 
 
          Gérard Klauner 
 
Ndlr : un grand merci à Gérard ! 
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Le Geosesarma est plus connu aux Pays-Bas sous le nom de crabe Vampire, 
mais il est aussi parfois appelé crabe de carnaval. Il est originaire d'Indonésie et 
de Sulawesi. 

 
C'est un petit crabe, sa carapace fait au maximum 3 cm de large et avec les 
pattes, son envergure ne dépasse pas 6 cm. Il vit, en moyenne, 2 à 4 ans. 
Les crabes Vampire existent en violet, rouge et orange. Ils ont souvent une tache 
blanche, orange ou jaune sur le dos. Ils doivent leur nom à leurs yeux orange. 
Il est aisé de distinguer les sexes. La femelle a un bouclier ventral plus large que 
le mâle ; ce bouclier couvre presque tout son abdomen et lui permet de bien 
porter ses œufs. De plus, les femelles ont souvent des couleurs moins vives et 
leurs griffes sont plus petites que celles des mâles. 
 
Alimentation 
Ces crabes sont principalement carnivores, 
mais en fait ils aiment tout. Outre la 
nourriture spéciale pour crabes, ils 
mangent également des crevettes, des 
aliments congelés tels que des larves de 
moustiques, des artémias et des daphnies, 
des vers de farine, des morceaux de 
poisson et de petits insectes comme des 
grillons et des mouches à fruits. 

 
 
Ils apprécient aussi des légumes cuits (sans sel) et des fruits. Du poisson peut 
être donné frais ou en conserve (naturelle, pas à l’huile !). Beaucoup mangent 
également des granulés pour crevettes ou des flocons pour poisson. 
Veillez donc à leur donner une alimentation variée. Ils se nourrissent tout autant 
hors que dans l'eau. 
 
 

Geosesarma sp. -  Crabe vampire 
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Conditions de maintenance 
Un paludarium de 25 litres est suffisant pour un couple, pour un groupe de 4 
animaux le bac doit être d'au moins 50 litres. Le crabe vampire vit à la fois sur et 
sous l'eau. Le paludarium doit donc contenir de la terre et de l'eau ; le meilleur 
ratio est de 75% de terre et 25% d'eau. 
 
Aménagez leur beaucoup 
d’endroits où se cacher. Ils se 
sentiront ainsi plus en sécurité et 
se montreront plus souvent. 
Les vampires, comme les autres 
crabes, sont des grimpeurs. 
Ils peuvent sortir de l'aquarium 
en passant par des aspérités ou 
des plantes hautes. 

 
Veillez à recouvrir le bac d'un filet. Ainsi vous n’aurez pas de mauvaise surprise. 
La température doit être comprise entre 20 et 28°. A surveiller de près, surtout en 
été car les crabes n'aiment pas les températures supérieures à 28°. 
Lorsque la température augmente, retirez immédiatement toute couverture du bac 
et éteignez les lampes afin de dissiper la chaleur excessive.  
Ils sont plus actifs au-dessus de 24° qu'en dessous. La nuit, la température peut 
baisser légèrement, mais jamais en dessous de 18°. L'humidité de l'air doit rester 
entre 75 et 85% ; pour la maintenir à bon niveau, vous pouvez utiliser un 
vaporisateur pour plantes. 
La partie aquatique doit être suffisamment grande pour que les crabes puissent y 
séjourner. Ils l'utilisent pour muer. Elle ne doit pas être très profonde, de 5 à 15 
cm suffisent. Ne retirez pas les mues, ils les mangent. 
Assurez-vous que les crabes peuvent facilement entrer et sortir de l'eau. L'eau 
doit être changée chaque semaine. 

 

L'eau de conduite est utilisable, mais 
veillez à ce que la nouvelle eau soit 
à la bonne température. 
La zone terrestre constitue leur 
principal habitat. Elle peut être 
plantée de diverses plantes 
tropicales. Bien que les crabes ne 
les mangent généralement pas, il 
convient qu'elles ne soient pas 
toxiques. 
Les crabes apprécient disposer de 
surface couverte de mousse. 

De plus les mousses retiennent généralement bien l'humidité. Le sol peut être de 
terre ou de sable : ils aiment disposer des les deux à la fois ! Le terreau et la 
tourbe sont à éviter en raison de leur acidité élevée et de la présence de bactéries 
qui peuvent causer problème lors de la mue. 
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Les pierres et les bois, où ils aiment grimper, ainsi que les feuilles mortes et un 
sol riche en humus sont également appréciés ; les femelles porteuses d’œufs 
aiment particulièrement y creuser. 
 
Comportement 
Le Vampire appartient à une espèce pacifique et est un véritable animal grégaire. 
Seul, Il ne se montre guère. Maintenez les donc par 2 au minimum, de préférence 
avec plus de femelles que de	mâles.  
Il est conseillé de les maintenir en bac spécifique, bien qu'ils puissent cohabiter 
avec quelques poissons ou crevettes ; mais alors, bien sûr, la partie eau de leur 
paludarium doit être suffisamment grande. 
 
Reproduction 
Une femelle peut pondre de 20 à 40 œufs à la fois. Les œufs mesurent environ 1 
mm. La période de gestation est d'environ 15,5 semaines, selon la température et 
l'humidité. Contrairement aux autres crabes, le Vampire n'a pas de période 
larvaire, il nait parfaitement constitué. Vous pouvez dire que la femelle est 
porteuse lorsque son abdomen s'ouvre un peu. La plupart des crabes Vampire 
vont dans l'eau pour lâcher leurs petits. Comme les parents chassent activement 
les jeunes, il est conseillé de séparer certains d'entre eux. Les différentes 
espèces (variétés de couleurs) se croisent entre elles. 
 

 
 
 
         Aquainfo.nl - KarinD 
         (Traduction : P. Braibant) 
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